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commdeà tianoàuaver; pour'leaire coiràpronettre au point dejuitifier céie<
mesure.'i C'est qui n'entreprentdrai 1ficettetàche. Mr. Smith asàurd qu'on.
ne eut réusir qu'avec l'aide-de l'orate'; Mr. Draper-pensequ'une fois'qu'il au.
raunsiégeidarisla-chambre il pourra nerâ, lui tout seul.-let prix offett. Mr.
Smith ditnu.'il n'en croit rien ;,que si les taleits, les connaissances, la fermeté:pou.
vaientd¢concertér ce jeune ancien .ministre il y aurait réussi; -ýMr. Daly l1ve 'les
'épaules én signë de pitié.s \lr.Vigerpense-qu'avec la presse on peut tout opéree
et il .asaure qe-si Pon véut'divisar la somme en juestioù entre l'.flrore et le CI
sidiedon pourra dépopulariser Mr. Aylwin onpoint'd'obtenir sa;résignation., Y

Mais; :ditMr. Draperijé rie crois pas que cea deux feuilles veuillentilotin-
gerl'h'ohorable membre pour-Québec (qui a été élu contre leur gré,) au point de
le faire ,haïr par ses amis et partisans.

-Eh ! réplique Mr., Viger, vons ne me comprenez pas ; je ne veux -point-
le louanger-atiais l'abattre par- la force de la .publicité et du raisonnement.'; quand',
je devrais prendre moi-même la plume, je le ferai fuir dans la vie privée.!! t

; Mi,.' Dan*zu-sedoue la tête en signe de'doute et ajòute :- Il -était plus facile
de vous faire entrer au parlement que d'en faire sortir Mr. Aylwin et. pourtant
vous n'avez point réussi. , 1 ' .. ' '

, Ma, VIGE.- Oh'nion cher monsieur les choses sént bien changées.' Je.n'ai
pas eu, Pappui ýdu <Canadien-avant les ée'ctions, parceque, les .apparences étaient
contré nous ; mais depuis que nous avons la majorit c'est 'une autre affairel;,le
Canadien est avecnous.; c'est moi qui vous le dié, avec·nous corps. et um.e._ IL
sest vendu à crédit,;'c'est à nous de voir à le ,payer maintenant ; les annonces.
ne suffisent point; il faut quelque chose de mieux. Jadis:je croyais:au 'patriotis-
me,; à' la' reco'nnaissance; enfn àt.'excelledceede'la nature-humaine ;, mais depuis
laconduite du pays à iton égard j'ai:oovert les yeux 'et-j'ai découvert -que si on
ferritles4glises 'qu'on' ouvrît-les prisons, qu'on 'congédiât les -magistrats, les
soldats-et les'hommes de. police-la nature humaine ne vaudrait pas certainement la
nature des tigres'et des lions.

MR. DALY :- D'après le profond raisonnement de: notre honorable ;président
je croislqùe le plus-court moyen serait de nous défaife:danotre.ennenmi parJe m'Oyen
de notre exellent ami le représentant Canadien dé Montréal, -:C'est un. sabreur
au pistolet, allez.' ý- Je lui enýparlerai"et pour l'y engager-je lui promettrai, s'îlréus.
ait, l'argent d'abord, car le solide passe avant tout, puii des parcheïùins de Cheva-
lier, pour satisfaire sa-nratdre líamaine. '

-T'out le' monde ap'plaudit. Son' Excellence signe divers papierm.eans:les regar-
der ý et-la;séance estlevée.'

-On:dit que :Sir, Charles'Metcalfe va partir et que Sir Henry Pottinger le .rea--
plaicera;.' Sur o's;gàrdes, canadiens, après vous avotr mené comme des nègres.
on va traiter comme des Chinois. C'est une àutre question d'opium. Tâchez'
de ne point dormir debout.
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